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P E E T E R S (Nicolas-Auguste, en religion 
Révérendissime Père Joseph), Supérieur et abbé 
mitré des missions trappistines au Congo 
(Broechem, 1.2,1851-Bamania, 1.2.1899). 

Après ses études au petit et au grand sémi-
naire de Malines, il fut nommé vicaire à Steen-
huffel, en Brabant. En novembre 1880, il entrait 
à l'Abbaye cistercienne de Westmalle. 

Lorsqu'en 1893, le cardinal Ledochowski, 
cédant aux instances de Léopold II , décida de 
fonder au Congo une mission à confier aux 
chanoines cisterciens, ce fut le Père Nicolas 
Peeters qui fut désigné pour cette tâche. Avant 
son départ, le 3 avril 1894, il reçut des mains de 

Son Éminence le Cardinal Goossens, archevêque 
de Malines, la bénédiction abbatiale. Il s'em-
barqua le 6 avril, accompagné des Pères Nivard 
et Cauwenbergh, et des Frères Benoit Delanghe, 
Paul Coeckx et Stanislas Dejonghe. Arrivé au 
Congo, le Père Peeters tenta de s'établir dans la 
région de Dembo, au Bas-Congo ; mais le terrain 
y était peu favorable et il dut chercher un autre 
emplacement ; il le choisit dans le district de 
l'Équateur, à Bamania, sur le Ruki. Une hutte 
cédée par un indigène commença par servir 
d'asile aux religieux. Aussitôt à l'œuvre, le 
Père Peeters et ses missionnaires construisirent 
un groupe de huttes autour de leur premier 
abri, défrichèrent la forêt et en peu de temps 
virent s'ériger leur mission oii ils groupèrent 
d'abord trente, puis plus de soixante enfants qui 
les aidèrent dans les travaux, tandis que le Père 
Peeters s'occupait de l'enseignement. Pendant 
cinq années, avec un dévouement et un zèle 
inlassable, il se dépensa dans l'œuvre qu'il avait 
entreprise avec un complet oubli de soi. Parmi 
les Pères qu'on lui envoyait en renfort, plusieurs 
n'atteignirent même pas leur destination, ter-
rassés en route par la fièvre. Toute la tâche et 
ses énormes responsabilités retombaient donc 
sur lui. Il mourut à Bamania, au milieu de ses 
chers noirs, le 1 e r février 1899. 

Ses courageux services rendus à la civilisation 
en terre africaine lui furent reconnus par l'oc-
troi de la chevalerie de l'Ordre Royal du Lion. 

28 octobre 1951. 
M. Coosemans. 
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